
Réponse a
oustique d'une lame poreuse (squelette rigide)
omportant des in
lusions périodiques.J.-P. Groby ∗, A. Wirgin & E. Ogam †, et L. de Ry
k & W. Lauriks ‡.Les matériaux poreux sou�rent d'un défaut d'absorption, prin
ipalement lié à une transmissionélevée en basse fréquen
e, 
omparativement à sa valeur à plus hautes fréquen
es. La façon habi-tuelle de 
ontourner 
e problème est de 
onsidérer un multi
ou
he. Une autre piste, déjà étudiéeprin
ipalement en optique ou à l'aide de méthodes d'homogénéisation, 
onsiste en l'ex
itation demodes lo
aux, qui vont piéger l'énergie et par la même induirent une augmentation de l'absorption.Ces modes peuvent-être liés à des irrégularités de surfa
e ou à des hétérogénéités volumiques.La 
on�guration d'étude 
onsiste en une lame poreuse modélisée à l'aide de l'approximation dusquelette rigide, 
omportant des hétérogénéités volumiques prenant la forme de 
ylindres 
ir
ulairesdont le rayon n'est pas faible par rapport à la longueur d'ondes et organisés spatialement de façonpériodique. Le 
hamp de pression résultant d'une solli
iation de la 
on�guration par une onde plane,ainsi que les propriétés a
oustiques (
oe�
ients de re�e
tion et de transmission hémisphériques et
oe�
ient d'absorption) sont 
al
ulés/dérivés à l'aide de la méthode multipolaire.Dans un premier temps, un seul réseau à l'intérieur de la lame poreuse est 
onsidéré. L'étudemodale ainsi que la façon d'ex
iter 
es modes sont menés à la fois pour une 
on�guration ave
 et sansin
lusions. Dans le 
as d'un seul réseau, les modes modi�és de la lame peuvent être ex
ités à l'aided'une solli
iation de type onde plane. Les ondes asso
iées à 
es modes (évanes
entes dans le milieuambiant � air� et propagatives dans la lame) induisent un pigègeage de l'énergie à l'intérieur dela lame, d'où une augmentation drastique de l'absorption de 
ette dernière.Dans un se
ond, temps, plusieurs réseaux sont 
onsidérés, formants un 
ristal sonique. Dans
e 
as, des bandes interdites sont héxibées 
onduisant à un 
oe�
ient de transmission hémisphé-rique quasiment nul à l'intérieur de 
es dernières. La fréquen
e 
entrale des bandes interdites suit la
ondition de Bragg, de sorte que 
elle-
i est plus faible que dans l'air. Si l'intérèt d'une telle 
on�-guration dans la gamme de la première bande interdites est limitée pour l'absorption (le 
oe�
ientde ré�e
tion étant élevé), mais est évidant pour l'atténuation des ondes sonores, dans la gamme dela se
onde bande interdites des propriétés parti
ulières 
on
ernant l'absorption sont hexibées.
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